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KIRO-MAN étant en vacances, c’est le sympathique Grimmy qui se prend pour une chauve-souris (désolé pour les non-anglophones !)

Les recettes de Mamie Chauve : L’HYPOCRAS, le vin chiroptérologique

Sucre
ou miel
Gingembre
Cardamome
Poivre
Cannelle
Clous de girofle

Pour 75 cl de vin
50 g
100 g mini (goûter...)
1 bout de cuillière à café
5 grains
5 coups de moulin
2 bouts de cuillière à café
3

Pour 5 litres (soit un cubi !...)
335 g
670 g
5 bouts de cuillière à café
34 grains
34 coups de moulin
5 bouts de cuillière à café
20

Mettre les ingrédients dans un récipient. Couvrir d’un linge et remuer la mixture plusieurs fois 
par jour (ça n’en sera que meilleur !). Laisser macérer au moins trois jours.
Goûter (juste pour voir si c’est assez goûtu !). Puis filtrer entre une et 3 fois (3 c’est bien mais 
pour les cas d’urgence, une fois suffit si c’est bien fait !)
On peut filtrer avec un linge ou un filtre à café. C’est la partie la moins intéressante. Pour les 
feignants, on peut placer les épices dans une boule à thé.
Il existe aussi la même recette, avec les mêmes ingrédients pour ceux qui sont pressés, où la 
macération se fait à chaud. Faire frémir le mélange, puis laisser refroidir. Ceux qui l’apprécient 
la défendront !
Mon conseil : tester les deux recettes et nous faire part de vos suggestions !!! Bonne dégustation !
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Grange particulière à Fenery
Récapitulatif :
Tout a commencé suite à un coup de fil d’une 

personne qui voulait se débarrasser des problèmes 
que lui causaient les chauves-souris dans son 
garage, à savoir des crottes qui tombaient sur 
son camping-car. Après une première visite en 
juillet 2005, j’ai eu la bonne surprise de trouver 
une colonie de mise-bas d’environ 200 Grands 
Rhinolophes et une soixantaine de Murins à 
oreilles échancrées ! Après plusieurs visites et 
heures de discussion, les propriétaires ont été 
sensibilisés et nous ont donné leur accord pour 
faire les travaux nécessaires à la sauvegarde de la 
colonie et de l’intégrité du toit du camping-car. 
Les-dits travaux consistaient en la pose d’une 
bâche plastique permettant de séparer la char-
pente et les responsables des dégâts du reste du 
garage. Nous nous sommes donc rendus sur place 
pour effectuer ces travaux, bravant une tempête 
de neige (si,si... bataille de boules de neige à 
l’appui – voir photo !). Tout ça pour ces maudites 
bestioles qui (il paraît) portent malheur (en 
plus !). En espérant être remerciés par leur retour 
la saison prochaine !

Un grand merci à Romain pour son aide !

P.S : Nous avons adapté le système de conven-
tion de gestion que l’on propose habituellement 
aux municipalités pour les particuliers ; il s’agit 
maintenant d’un « diplôme de l’ami des chauves-
souris » qui possède les mêmes clauses mais 
sous une forme beaucoup moins austère. Il est 
consultable sur simple demande.

Travaux d’aménagement pour protection de gîtes de mise-bas

La Bobinière (suite)
Nous avons été contactés par un particulier aux 

alentours de Secondigny, lieu-dit La Bobinière qui 
voulait se débarrasser (lui aussi) de ses chauves-
souris (voir Chauve qui rit n°4, juin 2005). Après 
comptage en sortie de gîte, la colonie mixte 
comptait environ 90 Grands Rhinolophes et 22 
Murins à oreilles échancrées. Après sensibilisation 
de tout le voisinage du propriétaire et prospection 
de tout bâtiment intéressant alentour pour 
« déménager » la colonie avant les travaux dans le 
gîte actuel, nous avons trouvé un gîte de substitu-
tion potentiellement « idéal ». Explication : C’est 
une petite dépendance inutilisée, juste en face du 
gîte actuel ; des traces de guano à l’étage prouvent 
une utilisation antérieure à la pose de grillages au 
niveau des ouvertures. Nous avons aussi constaté 
que certains Grands Rhinolophes en sortie de gîte 
se rendaient directement dans cette dépendance 
qu’ils utilisent alors en « halte » avant d’aller 
chasser. 

En outre, il s’avère que le propriétaire des lieux, 
un jeune agriculteur très ouvert, a tout de suite 
donné son accord pour accueillir les chauves-sou-
ris dans sa dépendance. Il a concédé tout l’étage 
pour ces dernières et nous a autorisés à réaliser 
tous les travaux nécessaires pour favoriser leur 
accueil : bouchage de certaines ouvertures pour 
éviter les courants d’air, enlèvement du grillage 
présent sur les autres ouvertures, fermeture avec 
un loquet de la porte menant à l’étage (pour 
éviter l’intrusion de chats) et découpe d’une 
ouverture pour chiroptères (sciage du haut de la 
porte). Nous avons réalisé ces quelques travaux 
vers le 15 septembre et il restait encore quelques 
dizaines d’individus des deux espèces. Puis après 
la sortie du gîte, nous avons condamné l’accès à 
l’ancien gîte. On croise les doigts en attendant 
avec impatience et incertitude la saison de 
reproduction ; on vous tiendra bien sûr informés 
de la suite des événements. Si vous voulez plus 
d’infos sur les travaux exacts qui ont été réalisés, 
n’hésitez pas à nous contacter.

Sandrine

Comment improviser un centre 
de soins pour chauves-souris 
dans un appartement de 30 m² ?

Depuis cet automne, quatre chauves-souris sont 
ainsi passées en séjour de convalescence (plus ou 
moins long -voir suite-) dans ce centre de soins 
aux équipements dernier cri !

La première expérience a été une femelle 
Barbastelle trouvée au sol, proche de sa colonie 
de Brûlain, parasitée par des larves de mouches. 
Je l’ai gardée (personne n’en voulait) 10 jours, 
nourrie aux vers de farine. Elle s’est assez bien 
remise, mangeait, buvait et se nettoyait, bref, 
paraissait être en pleine forme, mais ne volait 
toujours pas. Aucune fracture apparente, peut 
être était-ce à cause d’une luxation de l’épaule. 
Nous avons donc décidé de l’envoyer à Madame 
Schach-Duc à Tours qui possède un (vrai) centre 
de soins pour chauves-souris. La Barbastelle est 
décédée 24 h après son arrivée. L’explication 
retenue est la modification de son régime ali-
mentaire. En effet, les Barbastelles ont un régime 
alimentaire tellement spécialisé (essentiellement 
petits Lépidoptères nocturnes) que tout change-
ment de celui-ci peut lui être fatal. A prendre en 
compte pour toutes les personnes ayant un jour à 
recueillir cette espèce en soin...

Les deux suivantes ont été beaucoup plus brè-
ves : une Barbastelle presque totalement amputée 
d’une aile et une Pipistrelle avec une fracture 
ouverte du poignet. Elles sont restées pas même 
48h et ont finies au congélateur. Je tiens à préciser 
que nous voulions euthanasier ces animaux, mais 
la DSV* n’était pas disponible, et aucun d’entre 
nous n’a pu se résoudre à utiliser la méthode de 
« l’éclatage au sol » pourtant pratiquée par moult 
chiroptérologues confirmés.

La quatrième chauve-souris est une Pipistrelle 
qui a dû se faire attraper par un chat, bilan un 
gros trou dans l’aile au niveau du troisième doigt. 
Personne n’en a voulu car tous étaient débordés 
en automne pour ce même genre de problème. 
C’est donc Bibi qui s’y est collée ! Le patagium 
s’est recollé depuis, les os du troisième doigt se 
sont rapprochés en se nécrosant, mais elle ne 
vole toujours pas. Cela faisait donc 6 mois que 
j’avais une charmante bestiole de compagnie (on 
pouvait pas la relâcher en hiver tout de même ??!). 
J’ai profité du colloque chiro de Bourges pour 
l’emmener dans la volière prévue à cet effet. On 
lui souhaite bonne chance pour la suite.

Sandrine
* D.S.V. : Direction des Services Vétérinaires

La grange qui sert de gîte aux chauves-souris et au camping-car avant travaux : co-habitation difficile !

Une bâche a été posée pour récupérer le guano

Après l’effort, la récréation... « Tu vas voir ce que tu vas prendre ! »

Le trou dans 
l’aile de la 
Pipistrelle.
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Formation, capture, prospection...
Cet été, deux sessions de formation-capture ont 

été organisées : en juin sur la Marais Poitevin et 
en juillet en forêt de Secondigny.

La première (11 personnes) se déroulait dans 
le cadre du programme LIFE Chiroptères 
Marais Poitevin. Après une petite balade au frais 
dans le Marais de Saint-Georges-de-Rex afin de 
se faire plaisir avec quelques Lépidoptères et 
autres Odonates, l’après-midi (caniculaire) a été 
consacré à la prospection des ponts sur le Marais 
Poitevin, notamment sur les communes d’Arçais, 
Saint-Hilaire-la-Palud et Saint-Georges-de-Rex. 
La soirée capture s’est déroulée dans le marais 
de St-Hilaire avec Thomas de Cornulier et Tibo 
Dieuleveut comme « captureurs » ; le début de 
soirée était plutôt prometteur (3 Barbastelles dans 
le filet en peu de temps et femelles allaitantes, 
d’où colonie de reproduction dans le coin 
probable), cependant nous avons été obligés 
d’abréger ce moment de convivialité pour cause 
de propriétaire des lieux un peu rustre qui nous a 
gentiment congédiés après avoir défoncé un filet 
avec sa voiture !

La deuxième sortie (10 personnes), sur le site 
Natura 2000 du Thouet amont, a débuté par un 
diaporama de présentation des chauves-souris qui 

Les bons trucs de
Mamie Chauve 

Vous avez la jaunisse ?
Nous avons la solution

pour vous !
Extrait : « Le livre des subtilités des 
créatures divines » , Hildegarde de 
Bingen, XIIe siècle.

« Chap. LXI : LA CHAUVE-
SOURIS (De Vespertilione)

La chauve-souris est plus chaude 
que froide ; elle déteste la chaleur 
et le jour, et elle vole surtout au 
moment où les esprits aériens se 
répandent, à la faveur du sommeil 
des hommes, c’est-à-dire au 
moment où ceux-ci se reposent et 
où se livrent en eux toutes sortes 
de combats.

Celui qui a la jaunisse frappera 
une chauve-souris, de façon à ne 
pas la tuer, puis l’attachera sur 
son dos, le dos de la chauve-souris 
contre son propre dos ; puis il 
l’enlèvera au bout d’un moment 
et l’attachera sur son ventre ; il 
l’enlèvera quand elle mourra. »

Revue de presse :

Nuit de la chauve-souris autour de Loubeau
Après une rapide (enfin, tout est relatif quand je commence à parler chauves-souris) présentation de leur 

biologie et des espèces, Sandrine (pour son baptême du feu) a fait un topo sur les ultra-sons pour préparer 
les personnes à la sortie « écoute » qui, partant de la salle du Tapis vert, nous a fait traverser le parcours 
de la découverte (un Crapaud accoucheur nous attendait d’ailleurs au niveau de la mare aux lépreux) 
jusqu’à la colonie du Laboratoire d’analyses médicales au pied de l’église St-Savinien. Oreillards, Sérotines 
et Pipistrelles ont donc été vus et « entendus » lors de cette balade pour ensuite finir par l’observation 
d’allers-retours de quelques sérotines au niveau de leur gîte.

45 personnes étaient présentes, dont une vingtaine d’enfants, à cette animation, ce qui confirme l’intérêt 
du public pour les Chauves-souris et le fait que la Nuit européenne de la Chauve-souris devient un rendez-
vous incontournable sur Melle. 

Rappelons que cette animation a été faite sur commande du Conservatoire d’Espaces Naturels Poitou-
Charentes dans le cadre de la mise en oeuvre de Natura 2000 sur Loubeau.

Nicolas

Nuit de la 
chauve-souris 
au Cébron :
Une nouveauté  : la 
Bat-box qui fait aussi 
nichoir... on n’arrête pas 
le progrès !
(voir légende photo)
Une trentaine de per-
sonnes se sont déplacées 
pour « écouter » les 
chauves-souris.
Cette année aussi, une 
animation grand public 
aura lieu au centre 
pédagogique du Cébron, 
le 4 août. �������� ����������
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Où prospecter en Deux-Sèvres
en 2006 ?

Communes prospectées en 2005

a servi d’initiation aux novices et de révisions 
aux plus expérimentés, suivi d’une recherche de 
gîtes de mise-bas au niveau des ponts du secteur 
et de quelques bâtiments privés potentiellement 
intéressants.

S’en est suivie une séance de capture (toujours 
avec Tibo) qui a été beaucoup plus « calme » en 
terme de rencontres de locaux, mais aussi beau-
coup plus riche en terme de chauves-souris que la 
précédente. Au total : 5 espèces : 7 Barbastelles, 
6 Grands Murins, 9 Pipistrelles communes, 2 
Oreillards roux et une capture intéressante pour 
les Deux-Sèvres : un jeune Murin à moustaches 
de l’année (ossification, couleur du pelage). Cette 
observation fournit l’hypothèse d’une colonie de 
reproduction dans les parages.

Si vous aussi vous souhaitez pimenter vos 
soirées et vivre de trépidants moments chiropté-
rologiques, nous organiserons le même type de 
journées cet été ; n’hésitez pas à me transmettre 
vos souhaits ou vos suggestions quant aux sites 
où l’on pourrait se rendre ou sur les activités 
que l’on pourrait proposer pour intéresser le 
maximum de personnes...

Sandrine

Communes à prospecter en 2006

Etudes chiro diverses en 2006 : Marais Poitevin, Thouet, Magot, Magnerolles
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Bilan de la première année du projet de DSNE 
« Recherche et Protection des colonies de mise-
bas de chauves-souris situées dans les bâtiments 
publics en Deux-Sèvres » :

Comme annoncé dans le dernier numéro du 
Chauve qui rit (n°4, juin 2005), ce projet a vu 
le jour en mai 2005 et la première année de 
prospection a eu lieu. A ce jour, un peu plus de 
50% des communes ont été visitées avec pour 
résultats : les bâtiments publics de 16 communes 
hébergeant un ou plusieurs individus isolés et 
quand même 17 communes hébergeant une colo-
nie de mise-bas ! Quelques bonnes surprises en 
vrac comme une nouvelle colonie de 200 Grands 
Murins sur la commune de Saint Clémentin, une 
d’une vingtaine d’Oreillards gris à Bouillé-Loretz 
et une colonie mixte de 200 Grands Rhinolophes 
et une trentaine de Murins à oreilles échancrées à 
Mazières en Gâtine.

La première réunion avec les acteurs intervenant 
dans la gestion et l’entretien des bâtiments publics 
a eu lieu le 17 octobre 2005. Etaient présents 
entre autres le CAUE* et l’ABF*. Le but était de 

présenter le projet de DSNE, de sensibiliser les 
acteurs afin qu’ils prennent en compte la conser-
vation des Chiroptères dans ce type de bâtiments 
et d’essayer de définir comment ils pouvaient 
jouer un rôle et s’impliquer dans ce projet. Le 
bilan a été très positif. D’autres réunions suivront 
en 2006, avec pour but à terme de mettre en place 
une charte d’entretien des bâtiments publics 
et une plaquette technique à destination de ces 
mêmes acteurs présentant des préconisations de 
gestion assez simple à mettre en oeuvre en faveur 
des chauves-souris.

Les communes restant à prospecter (en blanc 
sur la carte page précédente) seront visitées cet 
été. D’ailleurs, toute personne intéressée pour 
une formation à la recherche de chauves-souris ou 
tout simplement par une balade dans un milieu 
peu commun à savoir les combles des églises, peut 
me contacter sur un secteur de son choix. Peut-
être de belles découvertes en perspective pour les 
plus chanceux, sinon, le plaisir de découvrir de 
belles charpentes pour les amateurs !!!

Sandrine
*CAUE : Conseil en Architecture Urbanisme Environnement
*ABF : Architecte des Bâtiments de France.
Projet soutenu par le Conseil Général, la DIREN et la Région Poitou-Charentes.

Bilan de la prospection dans le bâti public en 2005

Hivernage : résultats du comptage régional 2006

de 10 individus ont été comptés, le maximum 
étant en 2002 avec 25 individus.

Les effectifs de la cavité de La Dent restent 
stables avec environ 70 GR, de même que dans le 
souterrain de Mauléon.

Le château d’eau de Sainte Ouenne confirme son 
intérêt pour l’hibernation avec le quatrième effectif 
de GR du département avec 49 individus lors du 
comptage (effectif record de 60 GR le 28/02).

Le petit coup de froid la veille du comptage 
a permis de contacter la Barbastelle dans un 
des troglodytes situés à l’entrée de la cavité de 
Tourtenay. 

L’expédition sur Tourtenay nous a permis de 
visiter les sites de Ranton, de l’autre côté de la 
Dive du nord en Vienne, avec des observations 
intéressantes : un site à 196 chauves-souris (dont 
103 GR, 62 Murins à oreilles échancrées et du 
Murin à moustaches, M. de Daubenton, M. de 
Naterrer et toujours... un Murin réticent qui 
n’a pas pu être identifié), un autre à 62 Chauves-
souris (dont 51 Grands Rhinolophes) et enfin 
une ancienne salle des fêtes troglodytique a priori 
jamais comptée avec 66 bêtes dont 53 Murins à 
oreilles échancrées !!
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Le comptage régional s’est effectué autour du 
week-end du 14-15 janvier, ce qui n’était pas 
l’optimum pour l’hibernation puisque 3-4 jours 
de redoux (avec cependant des gelées nocturnes) 
ont précédé l’inventaire.

D’un point de vue global, les effectifs de Grand 
Rhinolophe (GR), principale espèce présente en 
hibernation sur nos sites, sont moyens.

Pour Loubeau, ses effectifs remontent par rap-
port à ceux catastrophiques de l’an passé : 94 en 
2006 pour 28 maximum en 2005. La localisation 
de l’essaim dans une salle proche de l’entrée 
et la présence de nombreux individus réveillés 
indiquaient l’impact du redoux sur l’hibernation. 
L’effectif de Petit Rhinolophe est intéressant 
puisque c’est seulement la troisième année où plus 

La rivière souterraine de Champdeniers a été 
inventoriée le 2 février avec le Spit-Club de 
Champdeniers et le Comité Départemental de 
Spéléologie. En effet, l’accès est barré par des 
grilles (à barreaux horizontaux) et des problèmes 
de sécurité exigent un accompagnement par des 
professionnels. Outre le fait qu’il n’est pas suivi 
régulièrement, un décalage de date ne permet pas 
vraiment de l’inclure dans ce comptage régional. 
Cependant, 33 Grands Rhinolophes (dont 28 dans 
la première salle), 6 Murins à oreilles échancrées 
et 3 Murins à moustache ont pu être comptés. Le 
résultat est dans la moyenne puisque les 6 inven-
taires précédents effectués depuis 1997 avaient 
permis d’observer de 8 à 67 Grands Rhinolophes.

Des premières séries de mesures d’hygrométrie 
et de température dans les principales salles 
occupées par le Grand Rhinolophe montrent 
une humidité située entre 60 et 80%  (mini à Ste 
Ouenne, maxi à Tourtenay) pour une tempéra-
ture de 8 à 17°C (mini à Tourtenay, maxi à La 
Dent) dans les salles pour un extérieur à 70% 
d’humidité et 5°C (à Tourtenay).

Nicolas

Merci aux participants du comptage
(Loubeau : Bertrand, Nicolas / La Dent, Ste-Ouenne : Bruno, Nicolas / 
Mauléon : Nicolas / Tourtenay : Thomas, Julie, Nicolas / Champdeniers : 
Nicolas)

Comme annoncé dans le Chauve qui rit de juin 
dernier, nous avons demandé conjointement 
avec le Syndicat d’eau, le classement en Arrêté 
Préfectoral de Protection de Biotope du château 
d’eau de Sainte-Ouenne. L’administration s’est 
donc enfin occupée du dossier (après quelques 
relances insistantes... au bout de 6 mois) et 
nous avons donc obtenu qu’une visite du site se 
fasse avec la DIREN et le Syndicat d’eau pour 
examiner le projet le 28 février dernier. Parmi 
les interdictions mentionnées dans cet Arrêté, on 
peut signaler l’interdiction de visite du site ainsi 
que celle de vidange de la citerne. La commune 
n’est pas opposée au projet.

Le syndicat d’eau, comme à son habitude, était 
ouvert à toute proposition d’aménagements pour 
permettre la conservation des Chauves-souris. 
Des travaux de réfection de l’enduit extérieur 
sont prévus en 2006 et nous avons convenu 
qu’ils ne soient réalisés qu’à partir du mois de 
septembre. 60 Grands Rhinolophes, dont un 
essaim compact d’une quarantaine d’individus 

étaient présents, soit l’effectif record pour le site 
(moyenne de 30-40 individus). Le comptage de cet 
été a été inutile car les femelles des 2 espèces sont 
sorties en même temps par les deux ouvertures 
d’où impossibilité d’effectuer un comptage précis.

Le dossier sera examiné lors de la Commission 
Départementale des Sites et Paysages, courant du 
printemps. C’est Simone Marseau pour Deux-
Sèvres Nature Environnement qui représente les 
associations dans cette instance.

Lors de la visite, nous nous sommes inquiétés 
du devenir des parcelles pâturées par les ovins 
situées devant le château d’eau, qui outre l’intérêt 
comme territoire de chasse, ont un intérêt paysa-
ger (murets en pierres sèches en bon état, arbres 
fruitiers). Après contact avec la commune, nous 
avons appris que ces parcelles avaient été classées 
comme zone « N » (Naturelle), c’est à dire non 
constructible, dans la carte communale.

Nicolas

Sainte-Ouenne : bientôt la protection
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Documentation ...
- Bulletin de liaison de la SFEPM n°51 (mars 2006)
 Articles sur : résultats sondages chiroptérologues, stages 2006, 

envol des chiros, Nuit chiro 2006, Life Grand Sud, compte-rendu de 
réunion des coordinateurs groupe chiro SFEPM

- Bulletin du Groupe Mammalogique Breton : « Mammi’ Breizh »  
(hiver 2005-2006) : Bilan comptage national Grand Rhino en Bretagne 
1995-2005

- Revue scientifi que Bourgogne Nature : les Chauves-souris
- Plan régional d’actions : Actes des 2e rencontres Chiroptères 

Grand Est.
... et matériel disponible

- Matériel de capture : fi lets (3, 7 et 10 m)
- Matériel divers : 1 détecteur Petterson D200, 2 lampes frontales

AMIOT Jean-Michel, Niort
05-49-73-58-52
BERNARD Rodolphe, Chizé
06-98-22-97-39 ; freesnowpetrel@yahoo.fr
BODIN Emilie, Thouars
06-81-36-15-92
BOISSINOT Alexandre
05-49-72-28-29 ; boiss_a@yahoo.fr
BRACCO Sandrine 14, avenue de Limoges, 
Niort.  06-74-73-19-93
CORBIN Johanna, Chizé
05-49-76-78-39
COTREL Nicolas, Niort
05-49-73-37-36 ; deuxsevres.nature@laposte.net
COUTURIER Samuel, Vasles
05-49-69-94-64
COUTURIER Thibault, Vouillé (86)
06-16-17-30-58 ; thibault.couturier@wanadoo.fr
DE CORNULIER Thomas et DURIEZ Claire, 
Secondigné sur Belle
06-20-66-07-84 ; clairetom@voila.fr
DIEULEVEUT Tibo, Niort
05-49-34-12-82 ; d_tibo@caramail.com
FAUCHER François, Thouars
06-61-89-81-02 
FILLON Bruno, Viennay
05-49-95-04-47 ; FILLONBr@cc-parthenay.fr

FOUCHEREAU Vincent, Coutières
vince.fouchereau@laposte.net
LANDREAU Gaëlle, St Aubin du Plain
06-84-08-17-78 ; ptit-bourdon@voila.fr
LEUCHTMANN Maxime et Cathy, Coulon
06-30-60-78-30 ; maxime.leuchtmann@free.fr
LOMONT Manuel, Saumur
02-41-67-18-18 ; saumur@lpo-birdlife.asso.fr
MAYOT Bertrand, St Romans les Melle
05-49-27-37-99 ; bertrand.mayot@wanadoo.fr
RENAUDET Ludovic, La Foye Monjault
06-20-12-46-51 ; natureuxman@yahoo.fr
PASQUIER Antoine ; La Petite Boissière
06-74-19-35-29 ; p.toine.1@caramail.com
PINAUD David,  Le Breuil sur Chizé
06-81-00-88-96 ; puffi n@cebc.cnrs.fr

=Autorisations de capture

Le Groupe Chiro régional :
79 : Sandrine Bracco, Tibo Dieuleveut ; DSNE
deuxsevres.nature@laposte.net
16 : Laurent PRECIGOUT, Charente Nature
coordinateur régional
charente-nature@educ-envir.org
86 : Olivier PREVOST, Vienne Nature
vienne-nature@wanadoo.fr
17 : Philippe JOURDE, LPO
philippe.jourde@lpo.fr

Le Groupe Chiro 79
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     infos utiles... 


